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Dompté fous tes marteaux, le fer devient dociles
Tu fagonnes le bois, & tu paitris argile
Par tes favantes main , la toifon des brebis,
Le lin, la foie & lor font tifflus en habits. -
La fange des méraux, fous tes doigts ¢pusde,
Brille, aux befoins publics noblement confacrées
Et le marbre poli s'éleve jufqu’aux Cienx,
Pour les Palais des Rois, ou les Temples des Dieux.

L’innocence eft Papanage du Peuple,

Les Rois ont des Etats, "les Grands ont des honneurs,
Le Riche a des tréfors, & le Peuple a des maenrs,

Le DPeuple ne fait point faire illufion par deg
dehors trompeurs,

D’un mafque éduifant il n’eft pas revétus
Ce mafque eft la décence, & non pas la vertu.

Loin du Peuple les complots déteftables, les
entreprifcs funeltes aux Empires.

Peuple, tune fais point, par de grands attentats,
Epouvanter la terre, & changer les Erats;

Ou, des complots fameux infirument & vi&ime,
Si ta main quelquefois a fecondé Ie crime,

C’eft le foufile des Grands qui poufle tes vaiffeaux
Dans la nuit de Porage, égards fur les eaux.

Les grands avantages du Peuple {ont la paix,

Ta faned, la fecurités biens incltimables que o~
pulence & la grandeur ne golitent pas, ’
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